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Synthèse

M. Léon est l 'opérateur professionnel de M. Kahn, qu'il a recruté l 'année dernière
sur le conseil de M.Bruhnes. M.Kahn lui trouve l 'œil excellent et une maîtrise
avancée de la technique autochromatique.  Il songe de le faire former à la manipulation
du stéréoscope.
À suivre.



28 août 1910 - 17e jour - 17h46
17°C - Temps nuageux avec des percées de rayons solaires

Le vent, qui nous causait quelque inquiétude hier, est enfin tombé.
Nous attendons depuis l'aube que l'activité du port de Gävle
s'atténue.
Selon les conseils avisés de M. KAHN, l'angle de vue sur lequel nous
nous arrêtons est dépourvu ou presque de végétation, car nous
cherchons à obtenir des prises nettes. L'eau du Dalälven n'est plus
agitée, pour la plus grande satisfaction de M.KAHN. Le souci du jour
est le caprice du soleil, qui semble darder ses rayons seulement
lorsqu'il n'y a pas d'exposition. C'est pour le moins agaçant.
Nous avons obtenu des porteurs qu'ils enveloppent les caisses de
plaques avec de la laine pour limiter l'action de l'humidité.
[...]Chaque matin, je ne peux m'empêcher de mettre en doute la
portée de mon travail. A 52 ans, on a tout vu, tout vécu, est-il
raisonnable de se lancer dans une telle folie ? Mais chaque soir,
lorsque je me couche, je suis étrangement satisfait, la satisfaction
venant d'un devoir que j'ignorais devoir remplir, plus grand que
moi-même, plus grand même que M.KAHN. Un devoir envers l'Histoire,
envers le genre humain. C'est la merveille qu'est l'autochrome : il
subsistera alors que nos corps seront retournés à la
poussière.[...]Chaque jour s'écoule plus vite que le précédent. Le
voyage ne me convient guère, mais le confort est de rigueur et je
n'ai aucun motif de plainte, loin s'en faut ! Mon rapport à mon
travail, dont j'ai toujours su tirer de la joie, se trouve
profondément renouvelé. Je ne puis imaginer plus grande joie que de
réaliser l'impossible chaque jour. Comment saisir l'essence d'un
paysage, d'une ville, d'un homme sur une simple plaque et un procédé
chimique ? A chaque jour son défi, et j'attends demain avec
empressement.



Opinion de M.KHAN
Transcription par M.Emile DOMONT, secrétaire

Auguste fut un compagnon de voyage compétent, qui sut s'appuyer sur
mes conseils - c'est pourquoi je dis qu'il est compétent, deux
esprits comme les nôtres ne peuvent faire que des étincelles. Voyez
cette prise du port de Gävle [en page 1], cette luminosité si
particulière qu'un autre angle n'aurait su retranscrire... Quelle
simplicité et pourtant, quelle amplitude d'avoir su embrasser d'un
seul regard cette atmosphère. J'aime la précision, mon ami, et je
hais proprement toute forme de gaspillage. Il n'a fallu que trois
prises pour obtenir cette perfection. Je vais vous dire, je
n'attendais pas moins de l'homme que Jean [BRUNHES] m'a chaudement
recommandé. Il sait mes exigences. Mais quel ajout de choix pour les
Archives ! En voici un qu'il ne faut pas lâcher, Emile ! N'êtes vous
pas de mon avis ? Non, ne répondez pas, je n'ai que faire de votre
opinion [...] Que cela reste entre nous, mais je ne désapprouve pas
sa volonté d'économie... Quittez donc cet air surpris, mon garçon,
cela vous donne l'apparence d'un imbécile, et j'aime à penser
qu'aucun ne vit à mes dépens. Si nous devons faire sillonner la
planète à d'autres Auguste, autant qu'ils soient donc tous comme
celui-là ! Il fit preuve d'un génie... Débrouillard, ce garçon. On
voit bien qu'il n'a pas eu la jeunesse facile. Mais préserver les
plaques en faisant acheter des mètres de laine au marché, quelle
idée ! Ce peuple est tenace, mais Auguste a négocié d'arrache-pied.
Peste,j'aurais moi-même cédé, c'est dire ! Enfin, l'affaire fut
rondement menée. [...] Que disais-je ? ...Nous devons faire une
projection du travail, disons, une ou deux dates. Rédigez les
invitations enfin, faites ce qu'il faut. Pensez aux membres du
Cercle.[...] La planète, et non la banque, voilà ma vocation ! Je
suis et resterai convaincu que cette fortune amassée par intuition
n'est pas entre mes mains par la chance. Je dois en faire bon usage.
Depuis quinze ans que je m'attache à faire façonner mes jardins,
qu'ils me ravissent les yeux et l'âme, et pourtant mes hôtes ne le
quittent que les yeux ravis. Pour ce qui est de l'âme, j'ose espérer
en la science. La science a ce pouvoir. Ne sous-estimons pas la
portée de notre travail.
[...]


